
  
 

 

���� Pour en savoir plus : 
le Tableau de Bord Economique de l’Ile-de-France : www.crocis.cci-paris-idf.fr/collection-4-tableau-de-bord-economique.html 

Eléments de conjoncture francilienne 
(dernières données disponibles, au 18 février 2021) 

Sur fond grisé, figurent les dernières informations mises à jour 

 

Si l’Ile-de-France avait bien résisté au ralentissement économique mondial de 2019, l’épidémie de 
Covid-19 a provoqué un coup de frein d’une toute autre ampleur en 2020 : l’économie francilienne a 
perdu plus de 95 000 emplois privés comparativement à fin 2019, le trafic de Paris Aéroport a subi des 
baisses de plus de 90 % au printemps 2020 et le repli a encore été de 73,5 % sur un an en janvier 2021, 
les commercialisations de bureaux sont au plus bas depuis le début des années 2000, etc. 

 
Créations d’entreprises 
(dern. information disponible : 4e trimestre 2020) 
Au quatrième trimestre 2020, le nombre de créations 
d’entreprises en Ile-de-France s’est élevé à 76 161, 
soit une hausse de 16,1 % par rapport au même 
trimestre de 2019 ; sur l’ensemble de 2020, le nombre 
de créations a atteint 251 781 dans la région, soit 
3,1 % de plus qu’en 2019. Les mêmes tendances ont 
été observées au plan national : le nombre total de 
créations y a ainsi augmenté de 16,3 % en glissement 
annuel au quatrième trimestre 2020 et de 4,0 % sur 
l’ensemble de l’année. 
 
Défaillances d’entreprises 
(dern. information disponible : 3e trimestre 2020) 
1 546 défaillances d'entreprises ont été recensées en 
Ile-de-France au troisième trimestre 2020 ; ce volume 
a représenté une baisse de 27,9 % en glissement 
annuel (après déjà – 19,1 % et – 59,3 % aux premier et 
deuxième trimestres) ; toutefois, l’ampleur des replis 
s’explique en partie par les retards pris dans les 
jugements des tribunaux de commerce depuis la 
première période de confinement (de mi-mars à mi-
mai). Au plan national, l’évolution des défaillances 
est assez similaire : - 37,6 % sur un an au troisième 
trimestre 2020, après - 54,5 % au trimestre précédent. 
 
Taux de chômage 
(dern. information disponible : 3e trimestre 2020) 
Après avoir diminué au cours du premier semestre 
2020 du fait de la non disponibilité des personnes sans 
emploi pendant le premier confinement, le taux de 
chômage francilien est nettement reparti à la 
hausse au troisième trimestre 2020 ; ainsi, au cours 
de l’été, il s’est fixé en moyenne à 8,3 %, soit 
1,2 point de plus qu’au quatrième trimestre 2019. Au 
plan national, les évolutions récentes ont été 
équivalentes à celles observées en Ile-de-France : le 
taux de chômage en France métropolitaine s’est en 
effet élevé à 8,8 % au troisième trimestre 2020 et 
s’est, par conséquent, avéré supérieur de 1,0 point à 
son niveau de fin 2019. 
 
Emploi salarié privé 
(dern. information disponible : 3e trimestre 2020) 
Le début de la crise sanitaire a provoqué une forte 
baisse du niveau de l’emploi salarié privé en Ile-de-
France alors que celui-ci avait augmenté de manière 
continue pendant 7 ans : les replis sur un trimestre se 
sont élevés à 2,1 % au premier trimestre, puis à 1,2 % 
au suivant. Malgré un rebond de 1,3 % au cours de 
l’été, l’économie francilienne a perdu plus de 
95 000 emplois par rapport à fin 2019. Au plan 
national, la tendance a été assez semblable à celle 
enregistrée au niveau francilien : l’emploi salarié 
privé y a diminué de 2,5 % au premier trimestre 2020, 
puis de 0,8 % au deuxième, avant de regagner 1,6 % 
au cours du troisième ; ainsi, le déficit d’emplois 
comparativement à la période ayant précédé la crise 
s’élève à près de 320 000. 

Immobilier d’entreprises 
(dern. information disponible : 4e trimestre 2020) 
La demande placée de bureaux en Ile-de-France s’est 
redressée au quatrième trimestre 2020 en s’élevant à 
408 700 m² ; elle ne s’en est pas moins repliée de 
40,1 % en glissement annuel. Sur l’ensemble de 
l’année 2020, la baisse est de la même ampleur 
(- 44,6 % par rapport à 2019) et le volume annuel de 
commercialisations (1 321 000 m²) est ressorti au plus 
bas depuis le début des années 2000. 
 
Fréquentation hôtelière 
(dern. information disponible : septembre 2020) 
Orientée à la hausse de fin 2016 à fin 2018, la 
fréquentation hôtelière en Ile-de-France avait déjà 
marqué le pas, sur fond de mouvements sociaux, en 
2019. L’épidémie de Covid-19 a ensuite provoqué une 
décélération bien plus marquée dès les premiers mois 
de 2020 ; en septembre dernier, le volume de nuitées 
dans les hôtels de la région a été inférieur de 69,5 % 
à son niveau de septembre 2019 (dont 
- 91,3 % pour la clientèle internationale). Il est à 
noter que 9 % des hôtels franciliens étaient encore 
fermés en septembre, la proportion montant à 16 % 
dans le haut de gamme. 
 
Trafic passagers de Paris Aéroport  
(dern. information disponible : janvier 2021) 
En 2019, le trafic passagers de Paris Aéroport avait 
enregistré un nouveau record annuel (108,0 millions 
de passagers) ; cette tendance favorable s’est 
brutalement interrompue début 2020. En effet, les 
conséquences de l’épidémie de Covid-19 ont été très 
importantes à partir de mars 2020 et le trafic 
passagers s’est effondré dès le premier confinement ; 
ensuite, le niveau élevé d’incertitude qui s’est 
maintenu tout au long de l’été 2020 a pénalisé les 
prémices de la reprise tant attendue, puis le second 
confinement est venu freiner encore plus l’activité. 
Par conséquent, sur l’ensemble de 2020, le repli a 
été de 69,4 % par rapport à 2019 et la baisse a 
encore été de 73,5 % sur un an en janvier 2021. 
 
���� ���� ���� ���� ���� 
[ Dernières informations concernant la France ] 
Après avoir chuté de 5,9 % au premier trimestre 2020, 
puis de 13,7 % au suivant, le PIB français a rebondi de 
18,2 % au troisième trimestre ; il n’en est pas moins 
resté inférieur de 4,3 % à son niveau du troisième 
trimestre 2019 et l’acquis de croissance pour 2020 est 
de – 8,3 %. Dans ce contexte, le taux de chômage 
s’est élevé à 8,8 % en France métropolitaine au 
troisième trimestre, soit un niveau supérieur de 
1,0 point à celui qu’il affichait au quatrième trimestre 
2019 ; plus récemment, alors qu’il était en phase de 
reflux depuis le mois de mai, le nombre de 
demandeurs d'emploi sans aucune activité (catégorie 
A) en France métropolitaine est reparti à la hausse en 
novembre avant de se stabiliser en décembre : il s’est 
ainsi élevé à 3,59 millions fin 2020. R
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